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tîe supérieure. Coiurne source trapprovisionripriieut de Loi». de construc.
tion, k vallée fie lu ,Honi.:,...turrt ost l>îen supérieure k toutes celles (.ue
nous nvons vues dans h fmnnsuh' J.. lh^HlH, L'épînette « jus.ju'ici eduippé
aux agents qm ..ut f,iit de si «nm.ls rava^fs dans les forêts h îotij; «H-
«ours d'eau qui vont «e jeter dans le Bassin de Oasp^î à IVst, tandi^s que

• de grandes .juantités de pin restent encore sur ses iitHueut». Do vnste* Trrrnin
étendues <U. l.onne terre, tout h fait propre à rajrrieulture. bordeJit }«
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nvn-re «ur une lon-ueur de vingt-cin.j millen à partir de sou einl.oucluire
inaiHsur le haut du cours d'eau, le terrain, .luoique d'assez Lonii.; .jualittS
par endroits, est tellement tMevé <jue les «eUies y feront pvol.aT.lement du
tort. Durant la pivinière rnoiti.5 de juillet, il y avait de U glace pres.iite
toutes les unies flairi's,

U rivière Jio.uu.uture est renoninn'e pour l'oxtv^^nie lîînpidit» et h T.rui.nuur*.
IroKleur <ln son eau. 8a température, prise .«n difieicnt** temps durant le
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mois dejuill<.t, donnait une moyenne de 4'v^ l\ Ou n'y trouve pas de
poissons, à l'cxooptioii de «pielciues très petites truites", ius'qa*à IVirrîvé.^ dii
saumon et de la truite de mer. Les oiseau.v de toutes sortes, .«t surtout Oî.oaux
le gil.ier n.juat.,juc. ,,111 est si ,U ondaut sur toutes les rivK-res de tiash,: et
du nord du Nouve.iu-jiiunswîek. sont presque entièrement al.sents.
Le relev,: <les dideiontes hninehes, qui sont au noml.ro de vin'q d'un

assez «ros volume, se trouva înipraticaKle en canot A cause des amoncelle-
inents de Lois et du peu de profomleur de i'eau, taudis que celle-ci t-tait
tellement froide qu'il était impossible d'.V inarcl.er. Voyant donc qu'il
était mutile d'essayer à travailler davantajje dans cette' direction, nous
descendîmes la rivière et retournâmes à la t'ascapediac, où une seconde
tentative d'atteindre la branche au Saumon, à cinquante milles do son
embouchure, fut couronnée d.. succès, et nous en coiiunencAmes le relève-
ment le 27 juiUet.

La longueur de la branche au Saumon jus.ju'au kc Cascapediac est de nel.'.vMnctu
vingt-sept milles, et elle a une pente de 840 pied.^ sur cette distance, ce «u '^aunl";;""
qui la rend très rude et rapide. Nous n'avons pu en relever que vin..t.
deux milles en canot, et dans cette partie il y a trois chutes, la ju-emière
a seize milles, de 4 pieds

; la seconde a dix-huit milles, de Jô pieds et la
troisième à dix-neuf milles, de 10 pieds. A l'endroit où nous cessâmes
notre relevé, il y a de très gros rapides. Ils sont causés par un brusque
détour que fait le cours d'eau pour passer l'éi.eron d'une immense falaise
qui n'a pas moins de 1,000 pieds de hauteur, du côte ouest, tandis que .sur
la rive est il y a une platière basse entre la rivière et le pied d'un piton
appelé la montagne du «ud. ,,u, s'élève à pic jusqu'à une hauteur de près
de 1,400 pieds,
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La partie supérieure de la l.ranche uu .Saumon, .sui uul- quinzaine de
nulles, doit avoir une pente de près de cinquante îu'eds par mille, e, elle
oft're l'aspect d^m torrent de montagne. A une légère distance en bas de


